
UN VIEIL HOMME ET LA TERRE 
 

Préfet, sénateur, ministre de l’agriculture puis de l’équipement, commissaire 
européen au développement, président du Centre d’Etudes Agronomiques 
Méditerranéen puis de l’Institut du Monde Arabe, tel est l’essentiel du parcours 
d’Edgard Pisani. 
 
L’agriculture, le rural, l’Europe, le Tiers-Monde tiennent une grande place dans 
ce parcours. En première partie du livre, il fait le bilan de ce riche parcours, en 
tire les acquis, les insuffisances, nous dit : “ça ne peut pas et ça ne peut plus 
durer : pourquoi ?” L’agriculture productiviste mise en oeuvre par la P.A.C. 
(Politique agricole commune) et l’Occident, une nécessité dans les années 

1960, trouve aujourd’hui ses limites. Il les analyse et argumente. Pour lui, il faut revoir la P.A.C. et la 
resituer dans un contexte mondial où toutes les agricultures du monde doivent produire, nourrir selon 
leur spécificité, être stimulées et soutenues pour le faire. Ce choix est une nécessité : pour assurer la 
subsistance de neuf milliards d’hommes en 2025, il faudra tripler notre production alimentaire. La 
recherche d’une politique agricole globale pour le monde, la société, est sa proposition. Le 
libéralisme ne convient pas à l’agriculture, il lui faut une politique interventionniste. 
 
Voici selon Edgard Pisani les quelques principes de celle-ci : 
 
- la question des subsistances est trop vitale pour être uniquement économique ou sociale, elle est 
politique ; 
- l’Occident ne peut avoir l’ambition de nourrir le monde ; 
- la lutte contre la misère et la faim dans le monde et dans nos pays relève de la justice mais n’exclut 
pas la charité ; 
- l’Occident a un modèle de consommation gaspilleur qui ne peut être généralisé : il peut vivre mieux 
sans gaspiller ; 
- les subventions aux agricultures européennes et occidentales doivent être revues, le 
consommateur doit payer sa subsistance à un coût réel. Les excédents seraient exportés sans 
concurrencer les agricultures des pays en développement ; 
- les recherches médicale et agronomique ont des audaces mettant en cause nos héritages naturels 
; la légitimité appartient à la société, éclairée par les chercheurs ; 
- la société globale et le monde agricole doivent conclure un pacte de sécurité alimentaire et 
d’environnement dans chaque ensemble politique, national, régional. Il propose à l’Europe une 
politique agricole, alimentaire, rurale, environnementale et européenne. 
 
L’originalité de sa conclusion est d’imaginer qu’il s’adresse à des acteurs de cet avenir et de traiter 
devant chacun les problèmes qui sont les siens : assemblée de citoyens, parlement européen, 
commission agriculture, représentants des nations du monde, chercheurs, jeunes agriculteurs. 
 
A toute personne intéressée ou concernée par l’agriculture, le rural, l’Europe ou le mondialisme, ce 
livre ouvre des perspectives, pose des questions et suggère parfois des réponses. Ça vaut le détour 
! 
 
Jean DELOS 
 Beton-Bazoches (Seine-et-Marne) 
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